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Résumé 

L’hydroélectricité occupe une place importante en 
Afrique 

L'énergie hydraulique est actuellement la source d’en moyenne 17 % de la production 
d'électricité en Afrique. Dans certains pays, comme la République démocratique du 
Congo, l’Éthiopie, le Malawi, le Mozambique, l’Ouganda et la Zambie, cette part est 
même supérieure à 80 %. Elle pourrait dépasser 23 % à l'horizon 2040, à l’échelle du 
continent, du fait des initiatives en cours en faveur de la transition vers les énergies 
propres et d’un accès universel à l’énergie. 

Miser sur l’hydroélectricité sans évaluer les futurs 
impacts du changement climatique pourrait accroître 
les risques 

Sans évaluation des impacts possibles du changement climatique, l'augmentation de 
la part de l’hydroélectricité en Afrique pourrait davantage exposer des pays aux 
dangers climatiques et faire courir des risques aux systèmes électriques. L’Afrique 
est l'une des régions les plus sensibles au changement climatique. Le continent 
connaît déjà un nombre croissant d'anomalies climatiques et pourrait subir des effets 
de plus grande ampleur d’ici à la fin du 21e siècle. Par exemple, selon les prévisions, 
le climat de l’Afrique australe devrait s’assécher, avec des occurrences plus 
fréquentes de faibles précipitations, tandis que celui de l’Afrique orientale devrait 
devenir plus humide, avec davantage de fortes pluies. À ces anomalies futures des 
régimes climatiques, s'ajoutent la sensibilité élevée du continent à la disponibilité de 
l’eau, et sa faible capacité d'adaptation, qui accentuent la vulnérabilité du secteur 
hydroélectrique africain au changement climatique.  
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La moyenne régionale du facteur de charge des 
centrales hydrauliques devrait diminuer jusqu’en 
2100 

Le présent rapport évalue les effets du changement climatique sur la production 
hydraulique d'électricité en Afrique en appliquant des modèles de circulation 
générale et des modèles hydrologiques globaux et en comparant deux trajectoires 
de concentration des gaz à effet de serre (GES), lesquelles correspondent 
respectivement à un scénario de réchauffement mondial de moins de +2 °C à 
l'horizon 2100, et à un scénario de réchauffement mondial d’environ +3 °C au même 
horizon. L'évaluation recouvre 80 % de la puissance hydraulique installée dans 13 
pays d'Afrique entre 2020 et 2099, et les projections obtenues sont comparées aux 
valeurs de la période de référence comprise entre 2010 et 2019. 

Les projections indiquent que, d'ici à la fin du siècle, le facteur de charge moyen des 
centrales hydrauliques considérées devrait diminuer à cause du changement 
climatique dans chacun des deux scénarios. Pendant la période 2060 99 en 
particulier, il devrait être inférieur de 3 % à son niveau de la période de référence 
2010 19. Selon les modélisations, le changement climatique devrait donc entraîner, 
d’ici à la fin du 21e siècle, un perte cumulée de quelque 130 térawattheures (TWh), 
soit l’équivalent de la quantité totale annuelle d'électricité actuellement produite par 
l’ensemble des centrales hydrauliques africaines. 
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D'ici à la fin du 21e siècle, le changement climatique devrait faire baisser le facteur de 
charge moyen des centrales hydrauliques considérées. 
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Cependant, cette baisse estimée de la moyenne 
régionale ne rend pas compte de tous les aspects des 
effets du changement climatique 

La baisse estimée du facteur de charge hydraulique moyen pourrait donner une 
fausse impression des futurs effets du changement climatique sur le secteur 
hydroélectrique africain. En effet, on pourrait en conclure que le changement 
climatique et différents niveaux de réchauffement mondial n’auront qu’un impact 
négligeable sur le facteur de charge du parc hydroélectrique à l’avenir. 

Pourtant, des données nationales montrent que le changement climatique aura des 
répercussions significatives dans la plupart des pays d’Afrique, même si les types de 
changements peuvent varier d’un pays à l’autre. Par exemple, le facteur de charge 
hydraulique devrait considérablement baisser au Maroc, en Zambie, au Zimbabwe, 
en République démocratique du Congo et au Mozambique, mais ce recul serait 
compensé par une augmentation de la puissance hydraulique installée dans les pays 
du bassin du Nil, notamment l’Égypte, le Soudan et le Kenya. 

Les données nationales montrent également que les effets du changement 
climatique dépendront fortement du niveau de concentration de GES. Si ces 
concentrations sont plus élevées, le facteur de charge hydraulique devrait diminuer 
plus fortement au Maroc, en Zambie et au Zimbabwe. Cependant, cette baisse accrue 
se verrait compensée par une plus forte hausse dans les pays du bassin du Nil. En 
définitive, les deux scénarios aboutiraient donc à la même baisse d’environ 3 % du 
facteur de charge hydraulique moyen de la région.  
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Les données nationales montrent que le changement climatique aura des répercussions différentes selon les pays, lesquelles dépendront 
fortement des trajectoires de concentration de GES.  
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Les variations géographiques du facteur de charge 
hydraulique seront d'autant plus marquées que les 
concentrations de GES seront élevées 

Les effets du changement climatique étant inégalement répartis sur le continent, il 
faudra des approches spécifiquement adaptées à la situation de chaque pays. Dans 
les pays des bassins du Congo et du Zambèze, le défi à relever sera la baisse du 
facteur de charge hydraulique, tandis que les estimations indiquent une hausse de 
ce facteur d’ici à la fin du 21e siècle dans les pays du bassin du Nil. 
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Note : les tranches plus claires correspondent à l’écart de projection entre le scénario « Moins de 2 °C » et le scénario « 
Environ 3 °C ». 

Les effets du changement climatique devraient être inégalement répartis sur le 
continent africain, ce qui creusera l'écart entre les facteurs de charge hydraulique des 
différentes sous-régions. 

Les écarts entre les facteurs de charge hydraulique des différentes sous-régions 
seront d'autant plus marqués que les concentrations de GES seront élevées. Pour la 
période 2060 99, les prévisions du scénario « Moins de 2 °C » donnent une baisse de 
plus de 6.5 % dans les pays des bassins du Congo et du Zambèze, et une hausse de 
plus de 2 % dans ceux du bassin du Nil. Dans le scénario « Environ 3 °C », le recul est 
plus important, de plus de 7 % en moyenne, dans les pays des bassins du Congo et 
du Zambèze, et l’augmentation est elle aussi plus forte, de plus de 7 %, dans ceux du 
bassin du Nil.   
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Évolution du facteur de charge hydraulique par rapport au niveau de référence dans le scénario  
«  Moins de 2 °C » 

 
Évolution du facteur de charge hydraulique par rapport au niveau de référence dans le scénario  
« Environ 3 °C » 

 
 IEA. All rights reserved. 

Note : chaque point représente la valeur relative du facteur de charge moyen du parc hydroélectrique concerné dans 
chaque pays sur une période de cinq ans.  

Des concentrations de GES plus élevées devraient accentuer les différences de 
production hydroélectrique d’une sous-région à une autre.  
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L’augmentation des concentrations de GES devrait 
rendre plus fluctuants les facteurs de charge 
hydraulique  

Le changement climatique aura aussi pour effet indésirable d'augmenter la 
variabilité, d'une année sur l’autre, des facteurs de charge hydraulique. La plupart 
des centrales hydrauliques étudiées en Égypte, en Éthiopie, au Ghana, au Maroc et 
au Soudan devraient voir davantage fluctuer leur facteur de charge pendant le reste 
du siècle. 
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Note : chaque point représente la valeur relative du facteur de charge moyen du parc hydroélectrique concerné dans 
chaque pays sur une période de cinq ans.  

L’augmentation des concentrations de GES devrait rendre plus fluctuants les facteurs 
de charge hydraulique. 

Selon les prévisions, cette variabilité sera d'autant plus marquée que les 
concentrations de GES seront élevées, et pourrait représenter un risque sérieux pour 
la fiabilité de l’approvisionnement en électricité. Cette variabilité devrait être 
exacerbée dans le scénario « Environ 3 °C ». De toutes les centrales hydrauliques 
prises en compte dans l'étude, 85 % devraient avoir un facteur de charge plus 
fluctuant dans ce scénario que dans le scénario « Moins de 2 °C ». 
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Renforcer la résilience nécessite des évaluations 
systématiques et des mesures adaptées, lesquelles 
exigent en retour un fort soutien public 

Renforcer la résilience climatique des centrales hydrauliques africaines aurait 
plusieurs bénéfices. Des systèmes hydroélectriques résilients aideraient à atteindre 
les Objectifs de développement durable et à limiter les pertes dues aux effets du 
changement climatique. Leur meilleure adaptabilité pourrait aussi réduire les impacts 
du changement climatique sur les ressources hydriques. 

Cependant, étant donné la diversité des régimes climatiques et les écarts 
d'amplitude entre les effets du changement climatique, il n’existe aucun moyen 
unique et universel d’améliorer la résilience des centrales hydrauliques. Pour rendre 
leurs systèmes électriques plus résilients, les pouvoirs publics et les exploitants 
devront déployer un ensemble de mesures, spécifiquement calibrées sur la base 
d'évaluations systématiques des risques et des effets du changement climatique. 

Les pouvoirs publics auront un rôle central à jouer dans ce travail d’identification et 
de mise en œuvre des mesures appropriées de renforcement de la résilience des 
centrales hydrauliques africaines. Ils peuvent fournir un soutien technique à la 
prévision de l’évolution des régimes climatiques et un soutien financier à 
l’augmentation de la résilience des projets d’installations hydroélectriques. Ils 
peuvent par ailleurs mettre en œuvre des politiques, des réglementations et des 
lignes directrices pour intégrer le principe de la résilience climatique aux opérations 
de planification, d’exploitation et de maintenance des moyens de production 
hydroélectrique. Ils peuvent enfin développer, soutenir et conduire des activités de 
construction des capacités pour les évaluations des risques et des impacts, ainsi que 
pour la gestion de crise et celle de la reprise dans les secteurs public et privé.
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